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Washington - extérieur – Dans un van bleu. Davenport est couché à l’intérieur – son nez est cassé, il est en habit d’hôpital et porte un masque à oxygène. Deux hommes armés le surveillent. Davenport baisse son masque pour parler.


DAVENPORT: Que va-t-il arriver à ma famille?

GARDE: Mes ordres sont de vous amener à un aéroport. Je n’ai pas d’autres informations.

DAVENPORT: Pouvez-vous vous renseigner?


Une voiture dépasse le van et s’arrête devant eux, ce qui interpelle le garde.


DAVENPORT: Que se passé-t-il? Pourquoi nous nous arrêtons ?


Le garde aperçoit qu’ils étaient à un carrefour et alors que le feu repasse au vert, la voiture avance à nouveau.


GARDE: C’est bon. Nous roulons à nouveau.


A l’extérieur un camion surgit et fonce à pleine vitesse dans le van qui se renverse.


DAVENPORT: Ils sont ici! Mon dieu, ils sont ici!


Un des gardes se fait tuer. Davenport cri. L’autre garde passé un appel de détresse.


GARDE: Ici foxtrot. Nous subissons une attaque!


Le garde restant est tué par un projectile envoyé par Davenport. Ce dernier sort doucement du van.


DAVENPORT: Ok! Ne tirez pas! Je sors! (il lève les mains) ne tirez…


Davenport reçoit une balle dans un genou et tombe par terre.


DAVENPORT: Oh, mon dieu.

Une femme armée s’approche de lui. Il semble effrayé en la reconnaissant. C’est Irina.

DAVENPORT: Irina.
IRINA: Vous avez compromis nos plans, Jeffrey.
DAVENPORT: Non…. Je.. je n’ai rien fait. C’et une grosse erreur!


Irina enclenche son arme.


DAVENPORT: Ok! Je suis désolé! Je suis désolé !

IRINA: Dites-moi exactement ce que vous avez dit à mon mari. Lui avez-vous parlé d’Horizon?
DAVENPORT: Non! Bien sur que non. Non – vous devez me croire. Je le jure!
IRINA: Je vous crois.

Irina lui tire deux fois dessus puis part.


Los Angeles - Hôpital - Intérieur – Une docteur entre dans la chambre de Sydney alors qu’elle attend assise.


DOCTEUR: Désolé de vous avoir fait attendre, Agent Bristow. Je sais que Langley est anxieux d’effectuer un débriefing avec vous.

SYDNEY: Mon bébé va bien?

DOCTEUR: Oui. 
SYDNEY: Vous êtes sur?

DOCTEUR: Je peux imaginer ce que vous avez enduré sur le bateau. Soit dit en passant, l’acte chirurgical qu’ils ont exécuté vous a surement sauvé votre grossesse. Vous et votre enfant êtes en bonne santé, Agent Bristow.
SYDNEY: Bien, merci. Et appelez-moi Sydney. Enfin si vous allez vous occuper de mon accouchement nous allons de nouveau avoir à nous rencontrer.


On frappe à la porte et Dixon entre.


DIXON: Salut.
SYDNEY: Eh.
DIXON: Euh, Ils m’ont dit que vous aviez terminé?
DOCTOR: Nous nous verrons la semaine prochaine.


Sydney et Dixon sortent de l’hôpital.


DIXON: Donc tout va bien?

SYDNEY: Oui je vais bien. Cela te dérange si je t’emprunte ton téléphone ? Je veux…

DIXON: La CIA a relâché ton père.

SYDNEY: Ah bon?

DIXON: Davenport a tout avoué. Apparemment il veut coopérer. Ton père veut te voir avant que tu ailles au APO.

SYDNEY: Où est-il?



Au APO - Tom est à son bureau. Rachel termine une conversation avec un collègue.


RACHEL: Merci. (Marche vers Tom) Eh. 
TOM: Eh. Ca va?

RACHEL: Tu veux aller marcher?

TOM: Ouais.

Tom voit Sloane qui parle avec Devlin. Sloane fait signe à Tom de s’approcher.


TOM: (A Rachel) La poisse. Je te rejoins quand j’en aurai fini.

DEVLIN: …l’autorité n’est pas la question. C’est temporaire.

SLOANE: Bien sur. Je comprends.

DEVLIN: Davenport et moi avons démarré en même temps. Je suis le parrain de son fils ainé.

SLOANE: Ah oui?

DEVLIN: Comment ces gens l’ont-ils corrompu?

SLOANE: Je n’en ai aucune idée. Agent Tom Grace, voici le Directeur Devlin. 

Devlin serre la main de Tom.

SLOANE: Le directeur Devlin et son équipe vont auditer notre enquête sur Prophet-5. Vous l’assisterez, s’il vous plait, avec tout ce qu’il a besoin.

TOM: Bien sur.

DEVLIN: Merci. Euh… pour démarrer – j’aimerai vos rapports d’activité et vos fichiers d’opération.

TOM: Ok. Euh – je peux vous trouver les rapports d’activités. Mais nous effectuons un diagnostique sur le réseau d’ordinateur. Les fichiers sont lents à obtenir. C’est la routine.

DEVLIN: Qui peut me fournir les droits d’administrateur pour me connecter?

TOM: C’est… euh… Rachel Gibson. Elle est là-bas (montre du doigt).

DEVLIN: Merci (il va rejoindre Rachel).

TOM: Que c’est-il passé?

SLOANE: Il veut revoir les transactions d’ordinateur pour voir si quelqu’un aurait fournit des informations à Prophet-5 concernant le trajet de route de Davenport.
TOM: Il pense que la fuite provident de ce bureau. Et les enregistrements de téléphone prouveront qui c’est.

SLOANE: Apparemment.

Alors que Tom part, Sloane a un regard pensif.


Parking - Extérieur – proche de l’océan – Une voiture s’approche de Jack. Syd et Dixon sortent. Sydney embrasse son père.


JACK: Ca va?

SYDNEY: Je vais bien. Ok, que se passé-t-il? Pourquoi nous nous rencontrons ici ?

JACK: Davenport a été tué. Son transport a été attaqué.

DIXON: Le transport passait par une route secrète. Les seules personnes connaissant…

SYDNEY: CIA. Tu penses que Prophet-5 a une autre taupe à l’agence?

JACK: On dirait. Oui. Mais il y a plu. Une condition de ma relache, Directeur Devlin a insisté pour que nous suspendions notre enquête sur Prophet-5 jusqu’à ce que Langley ait trouvé une chance de passer en revue nos résultats 

SYDNEY: Nous ne pouvons pas nous permettre cela.

JACK: Je suis d’accord. Ce qui signifie qu'aussi longtemps que Devlin maintient sa présence à l'intérieur du APO, nous devons cesser de documenter notre travail. Des opérations seront compartimentées aux cadres seulement. (à Sydney) quand je suis venu pour te voir à l'hôpital, tu as voulu me dire quelque chose - la raison pourquoi Prophet-5 t’a enlevé.

SYDNEY : Quand j'étais sur leur bateau, avant l'opération, ils ont exécuté une sorte de thérapie de régression. Ils ont voulu que je me rappelle d’un code : "Leo 47 Norte". C'était une entrée sur l’organigramme de l’alliance que m’avait montré Vaughn il y a des années.
JACK : Tu leur as fourni l’information ?

SYDNEY : J’ai changé l'intitulé.
DIXON : "47 Norte"... C'est une désignation territoriale Française. "Leo" indique une mission spécifique.
JACK : Je passerai en revue les archives de l’alliance. Quelqu'un sur cette mission pourrait encore être vivant. Je veux que tu partes (A Dixon) à Paris. Supposant que je réussisse, tu seras en mesure d’agir rapidement. (A Sydney) Prend contact avec Renée Rienne. Demande-lui de fournir à Dixon toute la documentation dont il puisse avoir besoin.
SYDNEY : Ok.
JACK : Puis, je veux que tu ailles à la maison et que tu fasses ta valise. Je te déplace dans un endroit sûr.

SYDNEY : Non.
JACK : C’est simplement provisoire.

SYDNEY : papa, ne soit pas idiot. Je veux vous aider.
JACK : Oui, je sais. Mais, là tu dois te faire discrète. Prophet-5 t’a enlevé. Je ne peux pas risquer que cela se reproduise.


Sydney et Dixon sont en voiture.


DIXON: Ne blâme pas ton père, Syd. Il essaye seulement de te protéger.

SYDNEY : ouais.

DIXON : Quoi?

SYDNEY : Tu te rappelles ce que Dean avait dit ? Prophet-5 a des plans me concernant. Ils ont sauvé mon bébé pour une bonne raison. Pourquoi ?

DIXON: Je ne sais pas. Mais c’est peut-être pour cela que Jack veut te protéger.

SYDNEY : Je peux me défendre seule.
DIXON : Mais tu n’es plus toute seule. Tu as ton bébé à défendre aussi. Et en étant honnête - en ce moment, tu te dandines.
SYDNEY : Non pas du tout.

DIXON : (rires) Oh, si.
SYDNEY : J’admets que je ne suis pas aussi gracieuse qu’avant mais je ne me dandine pas.

DIXON : Tu as raison.

DIXON: En fait, c'est plutôt un déhanchement.

Dixon et Sydney échangent des regards amuses.

A l’intérieur de l’appartement de Sydney - Sydney entre et ferme la porte. Elle découvre avec surprise que sa mère Irina l’attend dans son salon.

IRINA: Salut, Sydney.
SYDNEY: Maman.

Irina se lève et embrasse sa fille.


IRINA: Tu es magnifique. (Tendrement) Je suis là maintenant. Tout va bien aller.


Soudain trouble Sydney la repousse.


SYDNEY: Maman je suis tellement contente que tu sois là. Honnêtement, je veux partager cette épreuve avec personne d’autre que toi. On n’est pas en sécurité.

IRNA: Sydney…
SYDNEY: Non. Maman, nous sommes impliqués dans une enquête. La CIA est partout. S’ils trouvent…

IRINA: Je suis au courant pour Prophet-5. Je sais qu’ils t’ont enlevé. C’est la raison pour laquelle je suis ici. Il y a eu des rumeurs pendant plus de trente années - une organisation tellement secrète que nous pensions tous qu'ils n’étaient qu’un mythe. Et il y a six mois, un de mes contacts m'a indiqué qu'ils étaient à nouveau actifs. Qu’après toutes ces années ils avaient finalement trouvé quelqu'un qui les mènera à ce qu'ils avaient tant recherché. La raison pour laquelle ils sont revenus ensemble… pour poursuivre quelque chose appelée Horizon.
SYDNEY: (pense) Hmm.
IRINA: TU n’as jamais entendu parlé de cela?

SYDNEY: Non.
IRINA: Prophet-5 croit que si. Ils pensent que tu sais où il se trouve. A quoi penses-tu ?

SYDNEY: Lorsque Prophet-5 m’a capturé, ils ont essayé de me faire révéler une information à propos d’une vieille mission de l’alliance.

IRINA: Quelle était cette mission?

SYDNEY: Eh bien je ne connais pas tous les détails. Juste un nom de code mais papa est en train de regarder cela.

IRINA: Tu en as parlé à ton père? Super. Comment va Jack?
SYDNEY: Il va bien. Prophet-5 a tué Vaughn.
IRINA: Je sais. Je suis désolé.


Au APO - Bureau de Marshall

JACK: C’était une mission de l’Alliance. Désignation: Leo 47 Norte.
MARSHALL: ...47 Norte. Je l’ai. (Tape sur son ordinateur) Toutes les archives de l’alliance sont stockées aux archives de Langley.
JACK: Peux-tu le faire sans laisser de traces liées au APO?


Marshall s’arrête et regarde Jack.


MARSHALL: Pour que Devlin n'en sache rien ? Oui, je peux cacher la source avec un proxy. J'adore les conspirations secrètes. Enfin, tant que j'en fais partie. Bon, voilà. Opération datant de 1999, coordonnée par Jean Bertrand. Je  vais voir si je peux le trouver. Quand j'étais au lycée, on a démonté la voiture du prof de maths pour la remonter dans sa classe. Enfin, c'était mes amis. Je voulais aider, mais ils se méfiaient de moi. Ils disaient que je parlais trop, ce qui est ridicule.

TOM: (Qui arrive) Eh, Marshall.

Marshall se lève d’un coup de façon très nerveuse en se tapant contre son bureau.


MARSHALL: Euh… rien! Nous ne faisons… rien.

Le téléphone de Jack sonne dans sa poche.


JACK: Oui (quitte la salle).

TOM: Peux-tu me dire quand le diagnostique sera terminé sur le serveur?

MARSHALL: C’est bon.
TOM: Merci.

MARSHALL: Ravi de te voir, Tom. (Se tourne vers Jack).

JACK: C’est... Inespéré. Je serai là rapidement. (Raccroche)

MARSHALL: C’était Syd? Eh bien en fait votre voix change un petit peu lorsque vous parlez à Sydney. Est-ce que tout va bien ?

JACK: Qu’avez-vous sur Bertrand?
MARSHALL: OK. (il soupire) Secret! (Rigole et se retourne sur son ordinateur) OK, les dernières infos montrent qu’il se trouve à Paris.
JACK: Envoyez les informations à Dixon. Il rejoint Renée. Utilisez le tag-3. Je ne veux que l’on passé par le serveur du APO.
MARSHALL: Ca marche.


Chez Sydney – Sydney ouvre la porte à Jack.


JACK: Elle est encore ici?

IRINA: Jack.
JACK: (sourire) Tu es magnifique.

IRINA: J’ai eu tes messages. Je voulais y répondre, mais je pensais que ce serait un piège de la CIA. Regarde-nous. Nous allons devenir des grands-parents.

JACK: (blague) Je fais de mon mieux pour ignorez cela.


Sydney sourit.


IRINA: Est-ce que Sydney te l’a dit? J’ai peur pour sa sécurité.

JACK: Oui elle me l’a dit.

SYDNEY: Est-ce que Dixon a trouvé quelque chose?

JACK: Pas encore. Mais il est avec la source maintenant.


P[A]RIS
A l’intérieur d’un parking – s’approche d’une voiture sur laquelle se trouve Renée assise sur le capot.


BERTRAND: Je peux vous aider? C’est ma voiture.

Dixon s’approche par derrière.


DIXON: Bonsoir, Jean.
BERTRAND: Jean? Non désolé ce n’est pas moi.

DIXON: il y a 7 ans vous avez coordonné une mission pour l’alliance, Désignation Leo 47 Norte.
BERTRAND: Franchement, je sais pas de quoi vous parlez.

 
Dixon sort une arme. Renée descend de la voiture et s’approche de Bertrand.

BERTRAND: Ecoutez je ne sais pas qui vous êtes mais vous ne m’intimidez pas. Maintenant je suggère de dégager.


Renée prend les clés dans ses mains.


BERTRAND: Eh.
RENEE: (secoue les clés) Peut-être qu’une petite ballade en voiture vous raffraichirait la mémoire.


Bertrand est attaché sur le capot et Renée conduit la voiture à vive allure.


BERTRAND: Stop!
DIXON: Leo 47 Norte – Quelle était la mission?
BERTRAND: Un paquet! On m’a dit de le garder.

RENEE: Il y avait quoi dans le paquet?

BERTRAND: J’en sais rien! Je le jure! Arrêtez! Arrêtez! Je ne sais pas!
RENEE: Dernière chance, Bertrand!
BERTRNAD: Arrêtez! A Vancouver! C’est à Vancouver!

Renée s’arrête in extremis avant de percuter un pylône. Bertrand hurle de frayeur.

Chez Sydney.


JACK: Merci. Non, je m’en occupe à partir de maintenant. C’était Dixon. Il ne peut pas confirmer ce qu’est horizon. Mais il confirme qu’il se trouve dans un coffre de dépôt à la banque Queen de Vancouver.

SYDNEY: Nous devons agir vite. Prophet-5 est peut-être déjà au courant que je leur ai donné une fausse information.

IRINA: Oui, c'est une bonne supposition.

JACK : Nous ne pouvons pas passer par le APO. Les hommes de Devlin sont partout.

IRINA : Si vous êtes observé, je peux y aller. J'ai des contacts à Vancouver.

JACK : Nous irons ensemble. Nous trouverons Horizon nous-mêmes. Est-ce que ton contact peut s’occuper de notre voyage ?

SYDNEY : Oui pour trois personnes. J’y vais aussi.

IRINA : S…

SYDNEY: Je sais ce que vous allez dire. Vous vous inquiétez de ma santé. C'est un vol de trois heures. Une banque. Nous serons dedans et dehors.

IRINA : Sydney...

SYDNEY : Horizon est la cause du meurtre de Vaughn par Prophet-5. C’est pourquoi ils l’avaient enlevé. Si nous pouvons l'obtenir avant eux, nous pouvons clore cette histoire pour de bon.
JACK : Prenez les arrangements. 

JACK: Occupe-toi des préparatifs.

Irina semble déçue de ne pas pouvoir gérer l’affaire toute seule.


Intérieur – dans un corridor.

Un homme court vers Peyton.


HOMME: eh. Je viens de recevoir un message d’Irina Derevko. Horizon est à Vancouver. Elle est sur le chemin pour aller le récupérer.

PEYTON: Préparez une équipe. Nous y allons aussi.

HOMME: Vous mettez en doute la loyauté de Derevko? 
PEYTON: Non pas du tout. Mas je ne veux pas prendre le risque de me tromper, alors qu'on est si prêts du but.

VANCO[U]VER
Banque Queen – Intérieur - Jack et Irina sont assis dans un canapé et attendent. Le responsable de la banque, Alex Moreau vient vers eux.


MOREAU: M. et Mme Visconti. Mes excuses, mais la banque va fermer. Peut-on approvisionner le compte de votre petit-fils une autre fois ?

IRINA: Ma fille n’est jamais en retard.

JACK: C’est son clown de mari!
IRINA: Bien sûr, chéri, c'est jamais la faute de notre ange..

Sydney arrive par l’ascenseur.


SYDNEY: Papa, Maman. Désolé je suis en retard. Désolé, désolé.


Sydney, Jack et Sydney s’embrassent et en rajoute un peu pour préparer leur comédie.


IRINA: Où est Roberto?
SYDNEY: Il dit qu'il ne veut pas de votre argent. Papa, c'est à lui de subvenir aux besoins de notre bébé.

JACK: Et comment compte-t-il subvenir aux besoins de mon petit-fils, en tant que clown?
SYDNEY: (offensé) ce n’est pas… il n’est…

IRINA: Brigitte, on était d'accord pour dire qu'un compte serait plus sûr si ça ne marchait pas entre vous.

SYDNEY: Mais cela marchera. On s'aime.
IRINA: Bien entendu. Vous serez aussi heureux que ton père et moi l'avons été.

Irina place sa main sur le ventre de Jack et l’embrasse sur la bouche.

JACK: Laisse-nous faire ça pour toi. Laisse-nous aider..
SYDNEY: Ok. Pour le bébé.

Jack place sa main sur la joue de Sydney et Irina rigole.

JACK: Mon cher, nous vous serions reconnaissants de nous aider à faire ce dépôt.

MOREAU: Je suis désolé, mais c'est trop tard.

JACK: (sors le cheque de sa poche) Voici un chèque de banque tiré de notre compte épargne.

MOREAU: C'est un don très généreux.


Jack sourit.

IRINA: Il a dit "non", mon chéri. La banque ne ferme qu'à 18h. Si on se dépêche, on pourra...

MOREAU: Ce ne sera pas nécessaire. Ce serait un honneur de vous aider à assurer le futur de votre famille. J’ai aussi une fille.

IRINA: Vous savez donc que c'est aux parents de prendre soin de leurs enfants.

SYDNEY: Mama…


APO Les homes de Devlin continu à travailler. Tom se lève de sa station. Rachel le regarde.


RACHEL: On peut se parler, maintenant ?

TOM: Bien sûr. Qu'y a-t-il ?

RACHEL: Je sais pour Alan Korman. Je sais que t'es allé aux archives des témoins pour le trouver, je sais qu'il a tué ta femme. Promets-moi que tu ne feras rien de stupide, que tu ne vas pas le chercher.

TOM: C'est déjà fait. Je l'ai vu hier soir. Je l'ai suivi dans son parking. Je l'ai vu sortir de sa voiture. Et il était là.  J'étais à 3 m de l'homme qui a tué ma femme. Puis j'ai vu sa femme sortir de la voiture avec leur petit garçon. Et j'ai vu sa vie. Finalement, je suis parti.

Rachel est affectée par cette histoire.

TOM: Le tuer, je veux dire... n'aurait pas ramené pas ma femme.

RACHEL: Non. C’est clair.

TOM: J'aurais dû te parler d'elle. En travaillant ici, on prend l'habitude de tout garder secret.

RACHEL: Oui.


Banque Queens – Sydney signe les piper pour le versement d’argent et le tend à Moreau.

MOREAU: Et félicitations.
SYDNEY: Merci. (Se retourne vers ses parents) Papa, si Roberto l’apprend il va être furieux.

IRINA: (place sa main sur l’épaule de Sydney) Alors ce sera notre secret de famille. On trouvera un endroit pour conserver ces documents en sécurité.

JACK : M. Moreau peut peut-être nous aider. Avez-vous un coffre qu'on peut utiliser ?

MOEAU : Bien sûr.

Sydney sent une douleur dans le ventre.


IRINA: Tout va bien, ma chérie ?

SYDNEY: Oui, c'est juste... Ton petit-fils me donne des coups.


Irina rigole

JACK: Tu as eu une longue journée. (A Moreau) Vous permettez que ma fille reste ici ?

MOREAU: Bien sûr. Si vous voulez bien me suivre. C'est agréable de voir combien votre fille veut vous faire plaisir.

JACK: Elle est notre joie et notre fierté.

MOREAU: Je suis sûr qu'elle sera une mère merveilleuse pour son enfant.

IRINA: Merci.

MOREAU: Elle a deux excellents modèles.


Lorsque Moreau part, Sydney se lève et se place devant l’ordinateur de Moreau. Elle compose un numéro de téléphone.


Au APO. Le téléphone de Tom sonne.

TOM: (A Devlin) Excusez-moi. Allo?
SYDNEY: Eh, Tom, J’ai besoin de ton aide.
TOM: Eh, papa. Ca va ?

SYDNEY: Je veux entrer dans une base de données.
DEVLIN: Voici les fichiers. Ici.
TOM: Oui, je sais. Les ordinateurs sont vicieux. Tu as raison. Je te passe quelqu'un du support technique. Son nom est Rachel. Elle pourra t'aider. Quitte pas. (il appuye sur un bouton du téléphone) Salut, c'est mon père au téléphone. Il a besoin de ton aide.

Banque Queens - coffre

MOREAU: On s'est donné beaucoup de mal pour sécuriser ce lieu. En fait, nous sommes fiers de nous surpasser pour nos clients.

IRINA: Ça fait plaisir à entendre. (Elle sourit à Jack)
Plan de Sydney

SYDNEY: Rachel, cela ressemble à un codage 512-bit. Je peux ouvrir un port si tu as besoin d’envoyer le programme.
RACHEL: Euh, non, c’est bon. Je pense que je l’ai. (Elle écrit quelque chose sur un papier).

Banque Queens - Dans la chambre forte

IRINA : et à propos de la sécurité ? Quand l’alarme est enclenchée, combien de temps pour l’arrivée des autorités ?

Moreau : le bâtiment est surveillé 24/24h. Nos exercices d’alerte leur donnent 4 min mais, pour être honnête, elle n’a jamais été activée.

IRINA : eh bien faisons comme ça.

Irina prend son épingle à cheveux et poignarde Moreau avec. Celui-ci tombe inconscient.

JACK (comm) : Syd, nous l’avons. Quel est le numéro du coffre ?

SYDNEY : Attend Papa. Rachel ?

RACHEL : Ok, essaye ça. 8-4-3-8-2-2-0.

Sydney entre le code pour le mot de passe de Moreau et rentre dans la base de données.

SYDNEY (émerveillée) : Un jour, tu devras me montrer comment tu fais.

RACHEL : Un magicien ne révèle jamais ses secrets.

SYDNEY : Merci.

Elles raccrochent et Sydney trouve le numéro du coffre de Moreau.

SYDNEY : Ok, Papa. Coffre 135.

Dans le garage souterrain

Peyton et ses hommes sortent d’une voiture.

Banque Queens - Chambre forte

Jack pulvérise une substance sur la serrure du coffre ce qui le fait grésiller et fumer.

Bureau de Moreau

Sydney range ses affaires. Elle regarde l’écran de l’ordinateur et quelque chose capte son attention. Sur l’écran de surveillance, elle voit Peyton tirer sur des gardes dans le bureau d’accueil. Sydney sort rapidement du bureau.

Banque Queens - Chambre forte

Jack ouvre le coffre et en sort une boite de métal. Il l’ouvre pour découvrir une pochette. Il la passe au scanner. Celui-ci se met à biper et clignoter avec le message « CHARGE DETECTEE ».

JACK : Je ne peux pas l’ouvrir.

IRINA (s’approchant) : Pourquoi ?

JACK : Un piège. Constitué d’acide.

IRINA : Tu peux le désamorcer ?

On voit la main d’Irina presser quelque chose sur son épingle à cheveux pour en faire sortir une aiguille.

JACK : Pas sans détruire le contenant. Nous devons le ramener à Marshall, il sera en mesure de-

Irina tente de poignarder Jack mais il bloque son bras. Irian essaie encore mais Jack l’évite.

SYDNEY (rentrant en courant) : Peyton est là.

Elle voit Jack prendre Irina et la bloquer contre le mur. Il sort son arme et la pointe sur la gorge d’Irina.

JACK : Parle, vite. Ils sont là comme renforts. Tu travailles avec eux, n’est-ce pas ?

Irina le défit du regard.

JACK : REPONDS MOI !!

Sydney prend un air trahie. Elle marche vers Irina.

SYDNEY (réalisant) : C’était toi, n’est-ce pas ? Derrière la vitre. Tu as tout orchestré. (Dégoûtée) Parce que tu voulais ça ?

Irina lève les yeux au ciel.

SYDNEY : Et quand- quand tu n’as pas pu l’avoir en me torturant, tu es venu dans ton rôle de mère.

IRINA : Je suis ta mère.

Sydney regarde Irina avec haine.

JACK : rappelle ton équipe.

IRINA : Ils ne font pas partie de mon équipe.

SYDNEY : Papa ?

JACK : Je ne te crois pas.

IRINA : Tu dois me croire. Car si Peyton est là, elle me tuera aussi.

JACK : Alors elle sera vraiment déçu car c’est ce que je m’apprête à faire.

SYDNEY (insistant) : Eh, Papa ?

JACK : J’ai cru te tuer une fois. Aujourd’hui, je vais être plus consciencieux. 

SYDNEY : Papa ?

Jack se tourne vers Sydney.

SYDNEY : Le bébé arrive.

LA – APO

Devlin supervise son équipe. Sloane est avec Rachel dans son bureau.

SLOANE : Nous avons un problème. Les hommes de Devlin ont accès à nos serveurs de données. Ils croient qu’une taupe se trouve dans APO et donne des informations à Prophet 5.

RACHEL : Vous pensez qu’ils ont raison ?

SLOANE : Non. Cependant, Sydney et Jack sont en mission sans autorisation et je les ai assisté.

RACHEL : Moi aussi.

SLOANE : Oui, je sais. J’ai déjà essayé d’effacer les données moi-même mais ces dossiers sont protégés.

RACHEL : Je peux le faire. Je peux pirater les serveurs et effacer les entrées. Les rendre indétectables. Mais ça va prendre un peu de temps.

SLOANE : Eh bien, allez-y tout de suite.

Banque Queens – chambre forte

JACK : Tu devrais t’asseoir. 

Irina s’assoit avec ses mains attachées. Sydney prend appuie sur une chaise.

SYDNEY : Ecoutez, nous devons sortir de là. (À Irina) Qu’elle est leur approche ?

IRINA : Quoi ?

SYDNEY : Leur plan, qu’est-ce que c’est ? Comment est-ce qu’ils vont nous attaquer ?

IRINA : Je ne sais pas. Je vous l’ai déjà dit, ils ne font pas parti de mon opération. Vous voulez vous échapper ? Donnez-lui l’Horizon. Je lui dirai que vous avez quittez la banque.

JACK : Pas question que cela arrive.

Sydney sursaute et regarde son ventre.

IRINA : Jack, ne soit pas têtu. Le bébé arrive. J’essaie d’aider. De vous donner une solution.

Sydney s’appuie contre la table.

Banque Queens – intérieur

Deux gardes inconscients sont adossés contre un mur. Deux agents de Peyton posent leur sac et en sortent des armes qu’ils tendent à Peyton. Elle marche vers le bureau d’accueil où un de ses hommes a pris l’uniforme de la banque.

BARKER : Ok, j’y suis. Nous contrôlons leur système.

PEYTON : Vous pouvez les voir ?

BARKER : La banque a son propre système de sécurité. S’ils entrent dans un des escaliers, je les verrai.

PEYTON : Fermez le bâtiment, je vais monter.

Banque Queens – chambre forte

SYDNEY : Comment est-ce que tu allais faire ? Une fois que tu avais l’Horizon, quelle était ton extraction ?

Toutes les lampes s’éteignent.

SYDNEY : Ecoute, ils arrivent. Comment est-ce que tu allais nous échapper ?

IRINA : Il y a un hélicoptère qui attend mon signal.

SYDNEY : Est-ce que Prophet 5 est au courant ?

IRINA : Non.

JACK : Les ascenseurs sont tous au rez-de-chaussée. Le toit est à 4 étages au dessus.

SYDNEY : Je peux le faire.

JACK : Allez !

Ils se lèvent pour partir.

Banque Queens – bureau d’accueil.

BARKER : Je les vois.

Banque Queens – escaliers

PEYTON : Allez-y.

BARKER : Ils viennent d’entrer dans l’escalier principal au 15ème étage. Mais ils ne descendent pas, ils montent.

PEYTON : L’air d’hélicoptère. Dirige les caméras vers l’extérieur. Je continue, je suis 6 étages derrière.

Retour à Sydney, Jack et Irina.

JACK : Quel est le signal pour l’hélicoptère ?

IRINA : Une balise. Elle est dans mon soutien-gorge.

Sydney s’arrête pour reprendre son souffle. Jack sort la balise du soutien-gorge d’Irina sans aucune émotion et l’active.

JACK : Continu d’avancer. (Se tournant vers Sydney) Nous y sommes presque.

Sydney rassemble ses forces et continue de monter les marches.

Le groupe de Peyton continue de les suivre. On voit l’hélicoptère approcher. Au bureau d’accueil, les caméras repèrent aussi l’hélicoptère.

BARKER : J’ai un hélicoptère venant du nord-ouest.

PEYTON : Merde (regarde autour et voit la porte du 12ème étage) Par ici.

Peyton et ses hommes courent vers la porte.

Sur le toit, la famille Bristow attend sur l’aire d’hélicoptère alors que celui-ci amorce sa descente.

Au 12ème étage, Peyton tire sur la fenêtre pour la casser. Elle sort la tête et regarde l’hélicoptère.

PEYTON : Vite !

Un de ses hommes lui donne un bazooka. Elle l’arme et tire sur l’hélicoptère qui explose. Sur le toit, Irina, Jack et Sydney se baisse. Peyton baisse son bazooka puis, avec ses hommes, retourne dans les escaliers alors que l’hélicoptère va s’écraser sur le sol.

Banque Queens – intérieur

SYDNEY : Cette banque doit sûrement avoir un monte-charge.

JACK : Sydney-

SYDNEY : si nous trouvons une boite de dérivation, nous pourrons sans doute restaurer un peu d’énergie de secours pour le faire fonctionner.

JACK : même si nous pouvions, ils nous attendraient lorsque nous passerions la porte de l’ascenseur.

SYDNEY : nous devons essayer.

IRINA : nous devons adopter une position défensive.

SYDNEY : ton avis ne m’intéresse pas.

JACK : elle a raison. Même si nous pouvions les prendre par surprise dans les escaliers, tu ne pourrais pas le faire. Tiens (il lui tend un revolver) Couvre ta mère (il lui donne l’Horizon), je m’occupe de Peyton et de ses hommes. (Il enlève se veste) Je serais de retour rapidement. Quoiqu’il arrive, garde ça pointé sur ta mère. Si elle cligne des yeux-

SYDNEY : je lui tire dessus.

APO – bureau de Sloane

Sloane regarde l’équipe de Devlin travailler.

RACHEL : ok, j’y suis. Les entrées sont en ligne.

SLOANE : est-ce qu’ils ont trouvé quelque chose ?

RACHEL : non, ils travaillent toujours sur le cahier des charges. Je vais commencer par les communications. Allons-y : l’appel de Sydney de Vancouver (elle efface l’entrée) et Paris, c’est la communication en PBX de Dixon (elle efface). Ok, je crois que c’est bon.

SLOANE : non, il y a plus. J’ai dû poster un satellite sur la banque de Vancouver. Tu dois l’effacer aussi. Il doit se trouver quelque part entre minuit et 2am. (Il regarde nerveusement les hommes de Devlin) là.

Il montre un « ordre de transfert sortant » provenant de JTINDLE

RACHEL : Tindle n’est pas votre nom de code.

SLOANE : non. Mon compte est expiré. J’ai du en créé un temporaire. 

L’ordinateur bipe, Rachel semble inquiète.

RACHEL : je ne peux pas.

SLOANE : qu’est-ce que vous voulez dire ?

RACHEL : ils sont sur le même page que moi. C’est eux.

On voit sur l’écran une ligne surlignée en blanc indiquant ce que le groupe de Devlin est en train de regarder.

RACHEL : si je l’efface ils le verront.

Sloane prend son téléphone puis celui de Devlin sonne.

DEVLIN : Devlin

SLOANE : C’est moi. Il semble que vous n’avez pas reçu nos derniers serveurs de données. Quelle est l’heure de votre dernière entrée ?

Sur l’écran de Sloane, le curseur blanc descend jusqu’à ce qu’on ne le voit plus.

DEVLIN : 10h37 ce matin.

Rachel efface l’entrée de Tindle. Elle hoche la tête et murmure à Sloane « c’es bon ».

SLOANE : ok, c’est bon. Désolé pour l’interruption.

Sloane et Devlin raccroche.

SLOANE : bon travail.

Rachel sourit.

Banque Queens – intérieur

Sydney et Irina sont adossés contre un mur. Sydney soupire.

SYDNEY: Ton « la vérité prend du temps », c’est ce que tu as dit il y a des années, c’est de ça que tu voulais parler ?

IRINA : Tu aimerais que ce soit simple. (Elle secoue la tête) ce n’est jamais simple.

SYDNEY : Est-ce que c’est toi qui as donné l’ordre de tuer Vaughn ?

Irina ne réponds pas et cligne des yeux. Sydney inspire et la caméra fait un plan sur son ventre.

IRINA : J’étais au courant de son enquête depuis longtemps. A Sovogda, j’ai essayé de prévenir.

Sydney secoue la tête.

IRINA : Il n’a pas suivie mon conseil.

SYDNEY : Je suis tombée dans le piège, même papa est tombé dans le piège. Mais Vaughn ne t’a jamais fait confiance.

Banque Queens – escaliers

L’arme à la main, Jack descend les escaliers. Il entend les hommes de Peyton sortir de l’escalier.

AGENT : Ici l’équipe Alpha. Nous sommes au 16ème. Nous avons une cible potentielle.

PEYTON : Bien reçu.

Deux hommes investissent le 16éme étage. Jack neutralise un garde en lui mettant son bras autour du cou. Celui-ci grogne et tire en l’air. Le 2ème agent se retourne et tire en direction de Jack mais son partenaire en fait les frais. Jack tire sur le 2ème agent.

PEYTON : Equipe alpha au rapport. Equipe alpha, est-ce que vous me recevez ? Barker, où es-tu ?

BARKER (comm) : Je viens de passer le 17ème étage, je monte au 18.

PEYTON : Bien reçu ! Reste s’y et fais moi un rapport.

Banque Queens – intérieur

Sydney est assise sur un canapé avec son arme toujours pointé sur sa mère. Elle sursaute à cause des contractions.

IIRINA : Expire par la bouche.

SYDNEY : Non !

IRINA : Je te donne juste un conseil.

SYDNEY : Eh bien non ! Je sais pourquoi tu as sauvé ma grossesse. Tu veux mon bébé et je ne sais pas pourquoi. Franchement, je m’en fiche ! Je veux juste que tu laisses.

Longue pause.

IRINA : Tu dois savoir quelque chose Sydney. Je n’ai jamais voulu avoir d’enfant. Le KGB l’a exigé. Ils savaient que cela assurerait la fidélité de ton père. Tu étais seulement un moyen pour arriver à mes fins. Et quand le docteur t’a posé dans mes bras et que je t’ai regardé, si fragile, tout ce que je pouvais penser était : « comment ai-je pu faire une erreur aussi terrible ? »

Des larmes apparaissent dans les yeux d’Irina. Sydney est visiblement énervée et des larmes roulent sur ses joues.

IRINA : Et à ce moment, j’étais sûre d’une chose : je ne pourrais jamais être un agent et une mère en même temps.

L’arme de Sydney n’est plus pointée sur Irina alors qu’elle combat une contraction particulièrement douloureuse. On entend les pas de Barker et Irina regarde nerveusement dans cette direction.

IRINA : Donne moi ton arme. Sydney, ils arrivent.

Sydney, réticente, lui donne son revolver. Irina tue rapidement Barker puis se lève pour détacher ses liens à l’aide d’un coupe-papier. Elle s’accroupie devant Sydney et prend l’Horizon.

IRINA : Avec le temps, tu comprendras. Tu ne peux pas faire les deux.

SYDNEY : Regarde moi.

Irina se tourne pour partir. Sydney sursaute et gémit de douleur. Irina retourne vers Sydney, des larmes coulant sur ses genoux.

IRINA : La seule raison pour laquelle j’ai sauvé le bébé est parce que tu es ma fille. 

Sydney renifle.

IRINA : Maintenant, fait exactement ce que je te dis. Assied toi sur cette chaise.

Queens Bank – escaliers

Peyton ouvre l’escalier de l’étage de Jack. Elle s’arrête, Jack regarde dans sa direction quand il entend la porte cliqueter. Peyton entre en ouvrant le feu. Jack répond de la même manière et Peyton se trouve un abri.

PEYTON : Ce n’est pas vraiment un endroit pour toi, grand-père. Au fait, où Sydney est-elle inscrite ?

Jack prend un extincteur.

PEYTON : J’adorerais lui offrir un cadeau pour le bébé.

Jack jette l’extincteur vers Peyton. Celle-ci tire sur Jack quand elle entend l’extincteur toucher le sol. Jack me vise. Peyton prend un air alarmé quand elle voit le laser du viser sur l’extincteur. Celui-ci explose dans une fumée blanche. Jack s’avance et voit Peyton immobile sur le sol. La caméra fait un gros plan sur sa main qui se met à bouger.

Retour à Sydney qui sursaute de douleur alors qu’Irina est en face d’elle.

IRINA : Ne pousse pas.

SYDNEY : Maman, je dois le faire !

IRINA : Non non non non, écoute moi. Ne pousse pas. Je sais que tu en as envie mais tu ne peux pas. Sydney, écoute moi, le bébé arrive en siège.

SYDNEY : Qu’est-ce que tu veux dire ?

JACK (entrant) : Qu’est-ce qui se passe ?

IRINA : Elle est trop tendue, elle a besoin de se détendre. Le bébé a besoin d’oxygène s’il ne sort pas maintenant.

JACK : Ecoute, serre ma main. C’est important, aussi fort que tu peux.

SYDNEY : Papa…

IRINA : Continue de respirer, respire…

SYDENY : Papa…

IRINA : Inspire… et expire…

Sydney respire profondément.

JACK : Ok, encore une fois. Regarde moi.

Sydney regarde Jack, des larmes dans les yeux. Elle hoche la tête.

JACK : tu peux le faire.

Sydney secoue la tête et renifle. 

SYDNEY : Je ne peux pas. Papa, je ne peux pas.

JACK : Si tu peux.

SYDNEY : Je ne veux pas le faire ici.

JACK : D’accord. Dis-moi où veux-tu être ?

SYDNEY : J’ai peur.

JACK : Je sais. C’est pour ça que nous sommes là. On va prendre soin de toi. Maintenant, dis moi où tu veux être.

Sydney : Je veux être sur la plage.

JACK : C’est bien, vas-y. Parle moi s’en.

SYDNEY : Et Vaughn est avec moi.

JACK : Bien, Vaughn est là, sur la plage. Vaughn est avec toi.

SYDNEY : Il me manque.

JACK : Je sais. Je sais qu’il te manque chérie. Ça va, tout va s’arranger.

Irina se retourne pour prendre une couverture.

IRINA : Ok, Sydney, pousse.

JACK : Sydney, tu peux le faire. Encore une fois.

IRINA : Pousse.

JACK : Aussi fort que tu peux.

Sydney grimace de douleur.

IRINA : Bien !

Une voix de bébé se fait entendre.

IRINA (murmurant) : Sydney, c’est une fille.

Sydney pleure quand Irina lui donne sa fille. Elle garde son bébé près d’elle et le regarde. Elle lève les yeux vers Jack puis vers sa mère mais Irina n’est nulle part.

SYDNEY : Elle a pris la pochette.

JACK : Je sais. Nous la retrouverons (regarde le bébé) oh, chérie, elle est si belle.

Sydney sourit.

APO – bureau de Marshall.

Son téléphone sonne.

MARSHALL : Flinkman.

IRINA : Ecoutez-moi attentivement, Marshall. Jack et Sydney sont à Vancouver, ils ont besoin d’une extraction.

MARSHALL : Ok, euh… est-ce que c’est… qui je pense ?

IRINA : Dîtes à l’équipe qu’ils ont besoin de couches.

Dans l’avion

Jack raccroche son portable. Sydney est assise avec sa fille dans les bras.

JACK : Je viens de parler à Dixon. Il est en relation avec Euro Pol et le SVR. Jusque là, rien. Nous la retrouverons Sydney.

SYDNEY : Est-ce que tu voudrais prendre ta petite fille ?

JACK : Oui je veux bien.

Elle lui donne le bébé et il s’assoit.

SYDNEY : elle a les yeux de Vaughn.

JACK : Oui c’est vrai.

SYDNEY : Papa ?

Elle lui donne un regard lourd de sens.

JACK : Je m’en occupe.

Ils sourient.

Bhoutan

Un cavalier traverse un grand pré vert avec des montagnes en arrière plan. Il galope vers une maison solitaire. Il descend de son cheval puis va à la rencontre d’un moine bouddhiste pour lui murmurer quelque chose. Le moine se tourne vers une autre personne dans la pièce.

MOINE : Mon frère… j’ai une bonne nouvelle : vous avez une fille.

Cet « autre » est en fait Vaughn. Il regarde le sol puis lève la tête et sourit.
